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Israël appendice
des Etats-Unis
Par Mohamed Habili

E ntre autres choses
qu'il faut retenir du
discours très attendu

du leader de vendredi der-
nier du Hezbollah libanais,
Hassan Nasrallah, il y a le
ravalement, le rabaissement
d'Israël au statut de simple
mandataire (le terme le plus
utilisé aujourd'hui pour le
dire est son correspondant
anglais de proxy)  des Etats-
Unis, une conséquence
découlant directement de
sa débâcle du 7 octobre.
Certes, ce n'est pas la pre-
mière fois qu'il est question
de l'entité sioniste comme
d'un instrument, d'un prolon-
gement au loin, et même du
51e Etat des Etats-Unis, sans
le soutien desquels en effet
il cesserait bientôt d'exister.
Israël serait ainsi fait que sa
colonne vertébrale se situe
hors de lui. Il n'en reste pas
moins que jusqu'à récem-
ment on parlait encore de
ses victoires  comme si
elles étaient réellement les
siennes, et non pas celles
des Etats-Unis, de même
que si elles auraient pu être
obtenues par lui y compris
en leur absence. On peut
rendre la même idée mais
en procédant autrement. En
Ukra ine , les Eta ts -Un is
mènent une véritable guerre
par procuration, armant et
finançant Kiev pour ainsi
dire à flux tendus. Mais ces
mêmes Etats-Unis qui ne
peuvent se permettre une
défaite en Ukraine n'envisa-
g e n t a u c u n e m e n t d ' y
envoyer des troupes. 

Suite en page 3

Bureaux de change : les conditions d’exercice annoncées
Banque d'Algérie 

Page 2

L'armée sioniste tire sur les ambulances

L'armée de l'occupation sioniste continue d'intensifier ses bombardements sauvages et barbares
contre les populations et des infrastructures civiles à Ghaza, allant jusqu'à cibler des hôpitaux 

et un convoi d'ambulances transportant des blessés. Page 2
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Protection civile : «Protégeons-nous et nos habitations contre le risque d’asphyxie»
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L’horreur se
poursuit à Ghaza

La production
baisse de 1 000 à
600 tonnes par an

 La Turquie rappelle son ambassadeur auprès de l'entité sioniste
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Par Lynda Naili 

L
es Palestiniens, notam-
ment femmes et enfants,
paient le prix fort. Un coût
trop élevé en vies

humaines, puisqu’on dénombre
déjà plusieurs boucheries perpé-
trées par Israël, sans oublier le cli-
mat de terreur et d’horreur dans
lequel vivent les civils face à la
machine destructrice et vengeres-
se des sionistes.

Hier à l’aube, des avions israé-
liens ont lancé des raids sur plu-
sieurs sites de la ville de Rafah, au
sud de la bande de Ghaza.
L’armée a aussi pris pour cible les
panneaux solaires de la ville de
Ghaza, qui constituent la seule
source d’électricité pour les rési-
dents restants, ainsi que le princi-
pal générateur électrique de l’hô-
pital Al-Wafa, le mettant ainsi hors
service. Des avions de guerre sio-
nistes ont bombardé vendredi
l’entrée principale de l’hôpital Al-
Shifa, à l’ouest de la bande de
Ghaza, faisant des dizaines de
martyrs et de blessés, a rapporté
l’agence de presse palestinienne
Wafa. «Les avions de combat de
l’occupation ont bombardé l’en-

trée principale de l’hôpital Al-Shifa
et une ambulance présente sur le
site, tuant ou blessant 60 civils,
dont des patients, leurs familles,
des ambulanciers et des per-
sonnes déplacées qui se sont
réfugiées dans l’hôpital», a précisé
Wafa, citant un de ses correspon-
dants sur place. Selon des
sources locales, il y aurait plus de
40 000 personnes déplacées dans
le complexe médical d’Al-Shifa, en
plus du personnel médical, des
blessés et de leurs familles. Des
photos et des vidéos de la scène
montraient des dizaines de corps
de martyrs et de blessés gisant au
sol, tandis que des citoyens et des
ambulanciers se précipitaient vers
le lieu de ce nouveau massacre
sioniste pour transporter les bles-
sés à l’hôpital. L’aviation sioniste
et son artillerie ont également
ciblé un convoi d’ambulances
après son départ de l’hôpital Al-
Shifa en direction du poste-fronta-
lier de Rafah, dans le sud de la
bande de Ghaza, où les blessés
devaient être acheminés pour
recevoir des soins dans les hôpi-
taux égyptiens, ajoute l’agence de
presse palestinienne qui a fait état
de plusieurs autres bombarde-
ments visant des ambulances
dans différents quartiers de la
bande de Ghaza.

L’ONU dénonce,
Antonio Guterres 

«horrifié»
Au vu de l’ampleur des des-

tructions et du nombre trop élevé
des victimes civiles, le Secrétaire
général de l’ONU s’est dit «horri-
fié» par le bombardement de l’ar-
mée d’occupation sioniste contre
une ambulance à Ghaza vendredi,
qui a fait des dizaines de martyrs
palestiniens et de blessés. «Je
suis horrifié par l’attaque rappor-
tée à Ghaza sur un convoi d’ambu-

lances (...). Les images des corps
éparpillés dans la rue devant l’hô-
pital sont déchirantes», a déclaré
le Secrétaire général, Antonio
Guterres, dans un communiqué.
«Le convoi consistait en cinq
ambulances», a précisé le
Croissant-Rouge dans un commu-
niqué, selon lequel le bombarde-
ment s’est produit devant l’entrée
principale de l’hôpital al-Chifa, le
plus grand de Ghaza. Une secon-
de ambulance a été ciblée à «envi-
ron un kilomètre de l’hôpital», a
ajouté l’organisation humanitaire.
Selon le porte-parole du ministère
de la Santé, Ashraf al-Qidreh,
l’ambulance faisait partie d’un
convoi qui transportait «plusieurs
blessés en route pour être hospita-
lisés en Egypte». Le bilan, au
moins quinze martyrs palestiniens
et plus de 30 blessés, a été confir-
mé par le Croissant-Rouge, qui a
ajouté qu’un médecin avait été
blessé à une jambe par des éclats 
d’obus, avant de rappeler que «le
ciblage délibéré des équipes
médicales constitue une grave vio-
lation de la Convention de
G e n è v e » . L e p a t r o n d e
l’Organisation mondiale de la
santé (OMS), Tedros Adhanom

Ghebreyesus, s’est dit «profondé-
ment choqué», déclarant sur X
que «les patients, les soignants,
les établissements et les ambu-
lances doivent être protégés en
tout temps. Toujours». La coordi-
natrice de l’humanitaire de l’ONU
dans les Territoires palestiniens
occupés, Lynn Hastings, s’est,
elle, dite «alarmée» sur X, car la
frappe sioniste a visé «des
patients qui allaient être évacués
pour être en sécurité». Au moins 
9 299 Palestiniens sont tombés en
martyrs et plus de 25 000 ont été
blessés depuis le début de
l’agression sioniste contre les
Palestiniens à Ghaza et en
Cisjordanie occupée, a annoncé,
vendredi, le ministère palestinien
de la Santé. Le ministère a précisé
dans son rapport quotidien, relayé
par l’agence de presse palesti-
nienne Wafa, que 9 155 martyrs
ont été enregistrés dans la bande
de Ghaza et plus de 
24 000 ont été blessés, tandis que
le nombre de martyrs a atteint 144
en Cisjordanie occupée où le
nombre de blessés est passé à 2
200 depuis le 7 octobre dernier.

Des centaines 

de rassemblements 
de solidarité en Iran 

Des centaines de rassemble-
ments ont été organisés hier en
Iran pour dénoncer l’entité sionis-
te qui mène une agression barba-
re contre les Palestiniens de la
bande de Ghaza et la Cisjordanie
occupée depuis le 7 octobre, ont
rapporté des médias locaux. Des
manifestations de soutien à la
cause palestinienne se sont
déroulées dans 1 200 villes du
pays, notamment à Mashhad
(nord-est), Ispahan (centre) et
Chiraz (sud), où les Iraniens ont
brandi le drapeau palestinien,
ainsi que celui du mouvement de
résistance libanais Hezbollah, et
des effigies moquant le dirigeant
sioniste Netanyahu, selon les
médias. Principal orateur du ras-
semblement à Téhéran, le prési-
dent du Parlement, Mohammad
Bagher Ghalibaf, a dénoncé
l’agression militaire menée par les
forces d’occupation sionistes
dans la bande de Ghaza, décla-
rant que le massacre d’enfants et
de femmes était «le summum du
mépris et de l’impuissance».

Meriem B.

L’horreur se poursuit à Ghaza
 L'armée de l'occupation sioniste continue d'intensifier ses bombardements sauvages et barbares contre les

populations et des infrastructures civiles à Ghaza, allant jusqu'à cibler des hôpitaux et un convoi d'ambulances
transportant des blessés.

Attendus depuis des lustres,
l’ouverture des bureaux de

change semble devenir enfin
une réalité, en ce sens où la
Banque d’Algérie (BA) a publié,
dans le dernier Journal officiel
(N°69), le règlement fixant les
conditions relatives à l’autorisa-
tion de constitution, à l’agrément
et à l’exercice de l’activité de ces
espaces de change légaux.

A ce titre, la Banque d’Algérie,
dans un premier temps, définit
les bureaux de change. Ces der-
niers «effectuent les opérations
de change manuel, à savoir
celles consistant à la vente,
contre monnaie nationale, de
monnaies étrangères librement
convertibles, au profit des per-
sonnes physiques résidentes»,
explique la BA. Évoquant la natu-
re desdites opérations, le docu-
ment de la BA précise qu’il s’agit
«du droit ou l’allocation de chan-

ge au titre de voyages à l’étran-
ger, des soins médicaux à l’étran-
ger, des frais de mission et des
frais d’études et de stages».

En outre, poursuit la même
source, «ces bureaux prennent
en charge aussi des opérations
de vente, contre monnaie natio-
nale, de monnaies étrangères
librement convertibles, au profit
des personnes physiques non-
résidentes, au titre du reliquat
dinars en leur possession à la fin
de leur séjour en Algérie et pro-
venant d’une cession de devises
p r é a l a b l e m e n t r é a l i s é e » .
«Constitués à la suite d’une
demande d’autorisation adres-
sée au président du Conseil
monétaire et bancaire pour exa-
men, ajoute la BA, ces établisse-
ments achètent également,
contre monnaie nationale, des
monnaies étrangères librement
convertibles, auprès de per-

sonnes physiques résidentes ou
non-résidentes, note le règle-
ment».

Ceci étant, une fois l’autorisa-
tion d’exercer obtenue, le bureau
de change, muni d’un dossier
d’agrément, doit adresser une
demande à la BA pour l’obten-
tion de son agrément, explique
la même source. Et d’avertir que
cette démarche, «sous peine de
nullité, devra être réalisée dans
un délai d’une année, et ce, à
partir de la date de notification de
l’autorisation susvisée».

Ainsi, enchaîne la BA, «le
bureau de change ayant obtenu
l’agrément du Gouverneur, doit
procéder à l’exercice de son
activité, dans un délai ne dépas-
sant pas douze mois, à compter
de la date de la remise de l’agré-
ment, sous peine de nullité».

Quant aux bureaux de chan-
ge précédemment autorisés, la

BA leur fixe «un délai de six
mois, à compter de la date d’en-
trée en vigueur du présent règle-
ment, pour se conformer à ses
dispositions. Passé ce délai, leur
autorisation d’exercer est répu-
tée nulle, énonce le règlement»,
assure la BA.

Pour ce qui est des statuts et
montage financier du capital de
ces bureaux de change, la BA a
fixé un montant de 5 millions DA
pour un bureau de change
constitué sous forme de société
par actions (SPA). Pour un
bureau de change constitué
sous forme de société à respon-
sabilité limitée (SARL) ou de
société par actions simplifiées
(SAS), le montant est de l’ordre
d’un million DA, indique la BA
qui précise que «le capital doit
être libéré en totalité et en numé-
raire à sa constitution».

Lynda Naili

Banque d'Algérie 

Bureaux de change : les conditions d'exercice annoncées

L'armée sioniste tire sur les ambulances
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La Turquie
rappelle son
ambassadeur

auprès de l’entité
sioniste 

LA TURQUIE a annoncé hier
le rappel de son ambassadeur
auprès de l’entité sioniste
«pour consultations», en
raison de la poursuite de
l’agression de l’occupant
contre la bande de Ghaza.
L’ambassadeur Sakir Ozkan
Torunlar a été rappelé compte
tenu «de la tragédie
humanitaire en cours à Ghaza,
causée par les attaques
incessantes (de l’entité
sioniste) contre des civils et le
refus (d’accepter) un cessez-
le-feu», a indiqué le ministère
turc des Affaires étrangères.
Plus tôt, le gouvernement du
Honduras avait annoncé lui
aussi le rappel de son
ambassadeur auprès de
l’entité sioniste, en signe de
protestation contre la
poursuite de son agression
barbare contre les
Palestiniens dans l’enclave
palestinienne, sous double
blocus. Idem pour le Bahreïn
qui a annoncé, jeudi, le rappel
de son ambassadeur auprès
de l’entité sioniste pour le
même motif, ou encore de la
Jordanie. Et la semaine
dernière, la Colombie et le
Chili ont rappelé leurs
ambassadeurs respectifs,
quelques heures seulement
après que la Bolivie ait rompu
ses relations avec l’entité
sioniste. H. N.



3 L ’ é v é n e m e n t Dimanche 5 novembre 2023Le  Jour D’ALGERIE

Protection civile : «Protégeons-nous et nos
habitations contre le risque d'asphyxie»

Changement climatique et retour de la pluie et des vents forts  

Par Thinhinane Khouchi 

A
près un week-end mar-
qué par des vents forts
soufflant sur plusieurs
wi layas, un bul le t in

météorologique spécial (BMS)
émis par l'Office national de la
météorologie (ONM) a indiqué
que plusieurs régions côtières
connaîtront quelques pluies dans
la matinée d’aujourd’hui. Ce
changement climatique va inciter
les citoyens à  utiliser le chauffa-
ge, ce qui peut engendrer des
asphyxies au monoxyde de car-
bone. Afin de sensibiliser  et pré-
veni ces accidents, la Protection
civile (PC) lance une campagne
nationale de sensibilisation.
Pour la Protection civile, la pré-
vention des inondations et des
asphyxies au monoxyde de car-
bone est «un problème de prise
de conscience». En effet, selon
une étude de la PC, la majorité
des décès par asphyxie causés
par le gaz sont dus à une erreur
de prévention en matière de
sécurité. «Il s'agit en général de la
mauvaise ou le manque de venti-
lation, la vétusté des équipe-
ments de chauffage, le mauvais
montage et mise en œuvre par un
personnel non qualifié». Pour ce
faire, cette campagne nationale
de prévention et de sensibilisa-
tion, organisée sous le slogan
«Avec la prévention protégeons-

nous et nos habitations contre le
risque d'asphyxie», s'inscrit en
ligne droite avec la stratégie de
cette institution qui opte «pour la
prévention et la sensibilisation de
proximité» et «à inclure une cultu-
re préventive au profit des
citoyens», indique la DGPC dans
un communiqué. La coordination
est de mise. Ainsi, la campagne
de sensibilisation est organisée
avec plusieurs secteurs concer-
n é s , e n l ' o c c u r r e n c e l e s
Directions de la santé, du com-
merce, de l'éducation nationale
et des affaires religieuses, les
universités, Naftal et la Société
de distribution de gaz et de l'élec-
tricité. En outre, la société civile a
été également associée à cette
action à travers la participation
de l'Organisation algérienne de
protection et d'orientation des
consommateurs et de son envi-
ronnement, précise la même
source. La campagne consiste
notamment en l'organisation de
caravanes locales, qui sillonne-
ront les nouveaux sites urbains
ayant été raccordés récemment
au gaz naturel. Des équipes
composées de sapeurs-pom-
piers et autres partenaires seront
mobilisées tout au long de la sai-
son hivernale  pour le contrôle et
la vérification des dispositifs de
chauffage et les conduites, dans
le cadre de la sensibilisation de
proximité. Des actions de sensi-

bilisation au profit des élèves et
des étudiants sont également
programmées au niveau des éta-
blissements scolaires, des
centres de formation profession-
nelle, des universités et des cam-
pus universitaires. De même
pour les mosquées où des pom-
piers dispenseront des cours de
sensibilisation au profit des
fidèles. Les médias ont aussi été
associés à travers la participation
des chargés de communication
auprès des DPC de wilaya dans
des émissions de radio et à la
télévision, outre le recours aux
réseaux sociaux. La DGPC a
opté pour la diffusion de vidéos

et spots publicitaires sur sa page
officielle pour une action plus
large et efficace. L'objectif assi-
gné à cette campagne de sensi-
bilisation est de «préserver les
vies humaines et les biens».
Enfin, il est à noter que les statis-
tiques de la Protection civile en
matière d'asphyxie font état du
décès, durant les 7 mois de l'an-
née 2023, de 114 personnes,
dont 103 cas d’asphyxie au
monoxyde de carbone. Durant la
même période, 2 480 personnes
incommodées ou intoxiquées,
dont 2 115 par les gaz brûlé ou le
CO, ont été secourues et sau-
vées.  T. K. 

 Le retour de la pluie et des vents forts sur certaines régions du pays va certainement pousser
les citoyens à utiliser massivement le chauffage, souvent défectueux, ce qui peut engendrer des

asphyxies au monoxyde de carbone. C'est pourquoi, la Direction générale de la Protection civile
a lancé une campagne nationale de prévention et de sensibilisation sur les risques liés à la saison
hivernale et multiplie les appels à la vigilance et la nécessité de respecter les règles de prévention

lors de l'utilisation des chauffages.

L’Entreprise nationale de
construction de matériels et

d ’équipements fer rov ia i res
(Ferrovial) vient d’arrêter un pro-
gramme spécial portant sur la
production de 1 820 wagons de
chemin de fer destinés au trans-
port de phosphate. «Le program-
me en question a été élaboré en
prévision de l’entrée en produc-
tion du projet de phosphate inté-
gré de Bled El Hadba, dans la
wilaya de Tébessa», a déclaré à
l’APS le président-directeur
général de l’entreprise, Lamri
Bouyoucef. Il a précisé que «le
programme s’appuie sur un lot
de wagons destinés à répondre
aux besoins du projet de phos-
phate intégré en matière de
transport du minerai vers les
structures de transformation».
Ferrovial, pour mener à bien ce
programme de fabrication de
wagons, s’appuiera sur ses
propres compétences et ses
capacités de production, ainsi
que sur les aptitudes techniques
que l’entreprise a acquises à la
faveur du programme d’investis-
sement et de qualification dont
elle a bénéficié ces dernières
années, a indiqué son P-dg. Le
programme de production de 
1 820 wagons pour le transport
de phosphate a été présenté à la
Société nationale des transports

ferroviaires (SNTF), selon le
même responsable, qui a expli-
qué que la proposition porte sur
différents modèles de wagons,
ainsi que sur un calendrier
annuel de production et de livrai-
son s’étendant de 2024 à 2026. Il
est prévu que Ferrovial Annaba
entame la production des
wagons de transport de phos-
phate «dès que la SNTF aura
passé commande et conclu un
contrat d’approvisionnement
entre les deux parties», a indiqué
M. Bouyoucef, soulignant que
Ferrovial est «pleinement dispo-
sée à relever le défi et à produire,
dans les délais qui lui seront
impartis, des wagons conformes
à la qualité et aux spécifications
techniques que la SNTF aura
déterminées». Un calendrier de
livraison, présenté aux autorités
concernées, il y a plus de deux
mois, spécifie que l’entreprise
Ferrovial prévoit d’entamer la
production de wagons «dès le
second semestre de l’année pro-
chaine», a encore affirmé M.
Bouyoucef.

Vers l’augmentation du
taux d’intégration 

dans la production 
de wagons 

Dans le cadre de la dyna-

mique économique devant être
insufflée par le projet de phos-
phate intégré, Ferrovial Annaba
aspire à réaliser un saut qualitatif
au niveau de la maîtrise des
technologies moderne pour la
fabrication de wagons de che-
min de fer pour le transport de
marchandises et des minerais,
ainsi qu’à augmenter le taux d’in-
tégration industrielle afin de pro-
d u i r e d e s é q u i p e m e n t s  
100 % algériens avec des spéci-
fications techniques et selon des
normes approuvées, a ajouté le
même responsable. 

Les wagons actuellement
produits à l’usine Ferrovial repré-
sentent un taux d’intégration
estimé à 70 %, a aussi précisé M.
Bouyoucef, assurant que les
efforts de l’entreprise se sont
intensifiés, en coordination avec
les laboratoires de recherche de
l’entreprise et des opérateurs
spécialisés de l’extérieur du
pays, pour augmenter le taux
d’intégration et de contrôle des
différents aspects de la technolo-
gie liée à la fabrication de
wagons de chemin de fer et de
leurs accessoires.

Les efforts de Ferrovial se
concentrent actuellement, selon
son P-dg, sur la maîtrise des sys-
tèmes de freinage et sur la fabri-
cation de pièces mécaniques et

techniques pour les wagons, en
s’attachant également à maîtri-
ser la technologie moderne utili-
sée dans la fabrication d’équipe-
ments et d’accessoires ferro-
viaires dans l’optique d’élever le
taux d’intégration. Le dynamis-
me économique qui accompa-
gnera le projet de phosphate
intégré, permettra de relancer de
nombreuses entreprises indus-
trielles opérant dans la région,
comme le complexe sidérur-
gique d’El Hadjar, à travers l’ap-
provisionnement en fer, et de
nombreuses autres unités de
sous-traitance, a indiqué M.
Bouyoucef. A travers le plan de
charge représenté par la produc-
tion, entre 2024 et 2026, de 
1 820 wagons de transport de
phosphate, Ferrovial Annaba
devrait tenir le rôle de véritable
locomotive halant dans son silla-
g e n o m b r e d ’ e n t r e p r i s e s ,
publiques et privées, pour la
sous-traitance en particulier, ce
qui ne manquera pas de créer
un dynamisme économique à
même de contribuer à une relan-
ce économique et sociale dans
toute la région, tout en ouvrant
des horizons prometteurs en
matière d’emploi, selon le prési-
d e n t - d i r e c t e u r g é n é r a l d e
Ferrovial Annaba. 

Hani Y.

Annaba 

Ferrovial arrête un programme de production
de 1 820 wagons pour le transport de phosphate

Israël appendice
des Etats-Unis
Suite de la page une

L' Ukraine est leur
proxy, il le restera jus-
qu'au bout, quand

bien même il serait vaincu.
Les Américains feront tout
certes pour qu'il ne le soit
pas, mais s'il l'était malgré
leurs efforts, ils n'iraient pas
jusqu'à lui venir en aide avec
leurs propres soldats. La
guerre contre Ghaza com-
mençait à peine qu'ils y ont
dépêché toute une flotte, soi-
disant pour dissuader ceux
qui dans la région seraient
tentés d'élargir le conflit ou
d'en tirer profit, en réalité
parce qu'ils ont accouru au
secours d'un Israël en train
de perdre pied. Ils ont
d'ailleurs fait savoir qu'au
besoin ils interviendraient
directement dans la guerre. Il
n'y a pas de doute à avoir à
cet égard : ils le feraient
sûrement si l'invasion de
Ghaza par l'armée israélien-
ne tournait mal, un scénario
assez peu probable certes,
mais qu'il faut aujourd'hui
encore garder à l'esprit.
Depuis le début de cette
nouvelle guerre israélo-
palestinienne, Joe Biden n'a
cessé d'établir un lien entre
les deux guerres, insistant
sur le fait qu'il fallait les
mener de front quoi qu'il en
coûte, et les remporter l'une
comme l'autre, qu'une défai-
te dans l'une ou l'autre, et
davantage encore dans les
deux en même temps, aurait
de graves conséquences sur
le leadership des Etats-Unis.
Mais si de son point de vue
la guerre en Ukraine est et
restera une guerre par pro-
curation, celle d'Israël contre
Ghaza, elle par contre, n'en
est pas une à proprement
parler, même si jusqu'à pré-
sent il ne semble pas qu'il y
ait des militaires américains
pour prendre part aux com-
bats. Ce ne serait d'ailleurs
pas une grosse différence si
c'était le cas, vu que l'armée
d'Israël, à l'image  de sa
population, est composée de
militaires de carrière et de
réserves qui ont  la double
nationalité. Quand on se bat
contre Israël, c'est quasiment
contre tout l'Occident qu'on
le fait. En Ukraine, les Etats-
Unis défendent leur statut de
première puissance mondia-
le. En Palestine aussi ils
défendent leur leadership,
mais il y autre chose, ils se
défendent eux-mêmes par la
même occasion. Entre
autres leçons dispensées
par le 7 octobre, et de façon
à ce qu'on n'y revienne plus,
c'est qu'Israël et les Etats-
Unis en réalité ne font qu'un.
Faire la guerre à l'un, c'est la
faire à l'autre. Malgré cela
cette guerre est gagnable,
telle est la deuxième leçon
du 7 octobre. Le discours de
Nasrallah comportait ce
double message.

M. H.

LA QUESTION DU JOUR
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Plus de 260 participants au 4e Congrès national
de la Société algérienne d'infectiologie

Par Kaci L.

E
nviron 250 experts
nationaux et une dou-
zaine de spécialistes
internationaux, venus

notamment de Tunisie, de Libye

et de France, devaient échanger
leurs expériences, débattre des
sujets et partager les nouveautés
dans le domaine des maladies
infectieuses.

Ils aborderont, trois jours
durant, divers thèmes importants
de santé publique. Le premier, à
savoir les infections du système
nerveux central, qui pose au pra-
ticien un problème de prise en
charge diagnostique et théra-
peutique. Le deuxième, la tuber-
culose extra-pulmonaire, qui est
devenue, depuis, plusieurs
années, une préoccupation
majeure, car ayant détrôné large-
ment la tuberculose pulmonaire.

Le troisième thème est lié à
l'antibiothérapie en 2023, qui trai-
tera un souci quotidien devant
l'augmentation des résistances
et la rareté de nouveaux antibio-
tiques. Pour éclairer les partici-
pants, le représentant du CHU

de Constantine a prévu de parler
de l'expérience du service des
maladies infectieuses de l'éta-
blissement hospitalier en termes
de prescription de ce type de
médicaments au cours de la 4e

vague du Covid-19.
Au cours de la rencontre, des

conventions seront également
signées avec des sociétés étran-

gères invitées, a annoncé le pré-
sident de la SAI, Mohamed
Yousfi. Le congrès verra la tenue
de 8 séances plénières (confé-
rences et communications
orales) ainsi que plusieurs
séances e-posters.

Trois ateliers seront aussi
consacrés au VIH, hépatites
virales et, pour la première fois,

dans le cadre du congrès, à la
formation paramédicale en infec-
tiologie.

La rencontre sera également
l'occasion de formuler des
recommandations utiles pour
une meilleure prise en charge du
patient. Trois prix seront décer-
nés aux meilleurs posters. 

K. L.

 Le 4e Congrès national de la Société
algérienne d'infectiologie (SAI) s'est ouvert
vendredi après-midi à Tizi-Ouzou, avec la
participation de plus de 260 spécialistes
nationaux et internationaux, a-t-on appris

auprès des organisateurs.

Tizi-Ouzou

A c t u e l

L' entreprise publique
«Jumagro», fruit d'un
partenariat entre le grou-

pe «Agrodiv» et le holding public
«Madar», spécialisée dans la
transformation des fruits et
légumes et de l'huile d'olive vier-
ge à Taher (Jijel), a lancé mer-
credi des essais de production
d'huile d'olive vierge, dans le
cadre de la relance des entre-
prises à l'arrêt, a indiqué un

communiqué du ministère de
l'Industrie et de la Production
pharmaceutique.

«Dans le cadre de la relance
des entreprises à l'arrêt, et après
la visite effectuée par le ministre
de l'Industrie et de la Production
pharmaceutique, Ali Aoun, dans
la wilaya de Jijel et ses instruc-
tions à l'effet de relancer l'activi-
té des entreprises à l'arrêt, l'en-
treprise publique ‘’Jumagro’’,

spécialisée dans la transforma-
tion des fruits et légumes et de
l'huile d'olive vierge, a lancé,
mercredi à Taher (Jijel), des
essais de production d'huile
d'olive vierge d'une capacité de
500 bouteilles/heure, en présen-
ce de techniciens italiens de la
société Clemente SRL», lit-on
dans le communiqué qui a rap-
pelé que Jumagro, modèle de
partenariat public-public, était à

l'arrêt depuis 2016.
La relance de cette entrepri-

se, ajoute la même source,
s'inscrit en droite ligne avec la
stratégie de relance de l'activité
des unités à l'arrêt que M. Aoun
qualifie de «priorité pour le sec-
teur, à même de contribuer à la
création d'emplois et à la réalisa-
tion de l'autosuffisance». 

Ali D.

Relance d'entreprises à l'arrêt

Jumagro de Jijel lance des essais en
prélude à la reprise de son activité 

L' oléiculture dans la wilaya
d'Oran connaît, d'année
en année, une extension

continue, grâce à l'intérêt gran-
dissant des agriculteurs pour ce
genre d'arbres fruitiers résistants
à la sécheresse, a-t-on appris
auprès de la Direction des ser-
vices agricoles de la wilaya
(DSA).

La nouvelle superficie réser-
vée à l'oléiculture est de 50 hec-
tares chaque année, grâce à l'en-
gouement suscité chez les agri-
culteurs, qui ont jeté leur dévolu
sur cet arbre fruitier résistant à la
sécheresse et pour sa longévité,
permettant d'obtenir une produc-
tivité abondante qui nécessite un
accompagnement technique
avancé, a indiqué à l'APS le char-
gé de l'arboriculture fruitière au

service de l'organisation de la
production et de l'appui tech-
nique à la DSA, Abdelkader
Bendjenna.

La superficie de production
pour la saison 2023-2024 à Oran
est estimée à 7 425 hectares 
d'olive de table, et celle destinée
à l'huile concerne une superficie
globale estimée à 8 808 ha, a
ajouté la même source, relevant
que l'opération de cueillette qui a
démarré au mois d'octobre der-
nier, se poursuivra jusqu'à janvier
de l'année 2024.

Pour cette saison, la Direction
des services agricoles table sur
une production d'olive de table
de 98 000 quintaux et 31 500
quintaux d'olive destinés à la pro-
duction d'huile, avec un rende-
ment pouvant atteindre 17,5

quintaux à l'hectare, selon M.
Bendjenna, qui a annoncé une
production prévisionnelle de 
5 100 hectolitres d'huile d'olive,
avec un rendement moyen de 16
litres/quintal d'olive au niveau
des huileries.

Depuis le démarrage de la
cueillette, sur plus de 160 ha 
d'olive de table, une production
de plus de 2 700 quintaux a été
obtenue, alors que l'opération de
cueillette d'olive destinée à l'hui-
lerie n'a pas encore démarré,
selon la même source.

M. Bendjenna a fait observer
que la plupart des zones où se
répand l'oléiculture, toutes varié-
tés confondues, se trouve dans
les communes de Oued Tlelat,
Boutlelis, Misserghine et El
kerma, alors qu'à Oran la culture

de l'olive concerne d'autres varié-
tés telles que «La Sigoise» et
«Chemlal».

Pour rappel, la production de
la saison dernière a été estimée
à environ 122 000 quintaux d'oli-
ve de qualité sur une superficie
de production pouvant atteindre
7 205 ha sur 8 751 ha de superfi-
cie globale réservée à l'oléicultu-
re, tandis que la production
d'huile d'olive a atteint 4 236 hec-
tolitres, selon les données four-
nies par les services agricoles.

Oran dispose de trois huile-
ries, l'une d'elles, moderne, est
implantée dans la commune de
Benfreha, à l'Est d'Oran, et
connaît une grande affluence
des producteurs, a-t-on relevé de
même source. 

Safy T.

Oran 

L'oléiculture en extension continue 

Mouvement national et la
révolution libératrice 1930-1962

Publication d'un
ouvrage sur le rôle des

habitants de Batna 
LA BIBLIOTHÈQUE de
l'histoire nationale
contemporaine s'est renforcée
mercredi à Batna par la
publication d'un nouvel
ouvrage sur «Le rôle des
habitants de la ville de Batna
dans le mouvement national et
la révolution libératrice 1930-
1962». Edité par le bureau de
Batna de l'Organisation
nationale des moudjahidine,
cet ouvrage de 471 pages en
format moyen est cosigné par
Dr Djemaa Benzeroual et la
chercheuse Samah
Boukeloula. Le livre évoque les
principaux évènements qu'a
connus la ville de Batna
depuis sa création en 1844,
son expansion, la genèse du
mouvement réformiste et
nationaliste, leurs pionniers et
la contribution de ses
habitants aux actions fidaïyine
et militaires durant la
révolution de Libération ainsi
que le rôle révolutionnaire de
la femme et des cellules
urbaines de fidaïyine.
Les auteurs y abordent
également la politique
répressive du colonialisme
contre les habitants,
l'intensification des opérations
militaires, la multiplication des
prisons et centres de torture et
les interrogatoires.
L'ouvrage est, en outre, illustré
de documents et de
photographies de figures
militantes de la ville, dont
celles des deux médecins
Ahmed Cherif Saâdane et
Abdeslam Benkhelil, du chahid
Mustapha Benboulaïd, du
moudjahid Hadj Lakhdar et
des frères martyrs El Omrani.
Au total, 100 exemplaires du
livre ont été distribués et 1 000
autres seront remis dans les
prochains jours aux
bibliothèques de l'université
Batna 1 et établissements
scolaires de la wilaya, a
indiqué la directrice de wilaya
des moudjahidine et ayants
droit, Nawal Boukhabia.

Maya H.



Par Fatah S.

L'
indice paneuropéen
EuroStoxx 600 a
gagné 0,17 % vendre-
di, lui permettant de

clôturer la semaine sur une
hausse de 3,41 %, du jamais vu
depuis la fin mars, et le rebond
après la crise des banques
régionales américaines.

Vendredi, Milan a pris 0,69 %,
Francfort 0,30 %, tandis que
Paris a perdu 0,19 % et Londres
0,39 %. Aux Etats-Unis la pro-
gression est plus forte encore
sur la séance et sur la semaine :
le Nasdaq montait de 1,40 % et
de 6,63 % sur la semaine, le S&P
500 1,11 % (6,04 % sur la semai-
ne) et le Dow Jones 0,79 %
(+5,21 %). Ces performances

interviennent après plusieurs
mois moroses pour les actions.
Les créations d'emplois ont
ralenti plus qu'attendu en
octobre aux Etats-Unis, en rai-
son notamment de la grève his-
torique chez les trois grands
constructeurs automobiles amé-
ricains, et le taux de chômage
est en légère hausse, à 3,9 %,
selon les données du départe-

ment du travail. Ce ralentisse-
ment est une bonne chose pour
les investisseurs, qui espèrent
que la détérioration de l'écono-
mie va pousser la Banque cen-
trale américaine (Fed) à mettre
de côté les hausses de taux
directeurs, utilisées pour lutter
contre l'inflation, et même que
des baisses de taux pourront
être envisagées plus tôt qu'ac-
tuellement. Mercredi, la
Fed avait annoncé un statu quo
sur ses taux directeurs et les
investisseurs ont déduit du dis-
cours du président de l'institution
monétaire, Jerome Powell, que
la Fed en a fini avec les hausses
de taux. En conséquence, les
taux d'intérêt des Etat sur le mar-
ché obligataire reculaient de
nouveau, après de forts replis
sur les derniers jours.

Vers 16h45 GMT, le rendement
de la dette des Etats-Unis à 10
ans chutait pour s'établir à 
4,54 %, alors qu'il était encore à
4,93 % mardi à la clôture.

Son équivalent français bais-
sait à 3,23 %, au plus bas depuis
plus d'un mois.

Du côté de la Banque centra-

le européenne, Isabel Schnabel,
membre du directoire, a estimé
que l'institution ne doit pas «fer-
mer la porte à une nouvelle haus-
se des taux d'intérêt» sur un che-
min potentiellement instable
pour ramener l'inflation à 2 %
d'ici à 2025. Ce différentiel entre
les appréciations des politiques
des deux banques centrales por-
tait l'euro, qui prenait 1,10 % face
au dollar, à 1,0739 dollar pour un
euro vers 16h45 GMT. Les prix
du pétrole se dirigeaient vers
une perte autour de 5 % cette
semaine, avec un nouveau repli
vendredi. Le cours du baril de
Brent de mer du Nord cédait
1,31 % à 85,71 dollars et celui du
WTI américain 1,45 % à 81,26
dollars vers 16h35 GMT. Le bit-
coin perdait 0,70 % à 34 675 dol-
lars.

F. S.

Le fort rebond des Bourses conforté
par l'emploi américain

 Les Bourses européennes ont signé leur meilleure semaine depuis mars, et les américaines sont sur le chemin de
leur plus forte progression en un an, aidées par la détente des taux d'intérêt, accrue vendredi après le rapport sur

l'emploi américain.

L' activité dans le secteur
des services aux Etats-
Unis a de nouveau ralen-

ti en octobre, pour le deuxième
mois d'affilée, en raison notam-
ment de difficultés de recrute-
ment, selon l'enquête mensuelle
publiée vendredi par la fédéra-
tion professionnelle ISM.

L'indice mesurant cette activi-
té s'est de nouveau replié par
rapport à septembre, à 51,8 %
contre 53,6 %, montrant une
croissance moins forte. Le ralen-
tissement est plus important

qu'attendu, puisque les ana-
lystes tablaient sur 53,0 %, selon
le consensus de Briefing.com. 

Un indice supérieur à 50 %
signifie que l'activité est en crois-
sance. En dessous, elle se
contracte, ce qui ne s'est produit,
pour les services, que sur un
seul mois depuis juin 2020.
Les sous-indices mesurant l'acti-
vité des entreprises et l'emploi
sont en baisse, relève Anthony
Nieves, le président de l'enquête.  

Et les anticipations pour les
mois à venir sont mitigées, sou-

ligne-t-il, ajoutant que «certains
des responsables d'entreprises
interrogés étant optimistes quant
aux conditions commerciales
stables actuelles et d'autres pré-
occupés par des facteurs écono-
miques tels que l'inflation, les
taux d'intérêt et les événements
géopolitiques».

Les difficultés liées à l'emploi
restent une source d'inquiétude,
ajoute-t-il, «avec des commen-
taires sur l'augmentation des
coûts de main-d'œuvre, ainsi que
sur les pénuries».

Une entreprise du secteur du
commerce de gros, interrogée
dans le cadre de l'enquête, a
précisé que la grève historique
chez les trois gros constructeurs
automobiles américains, ainsi
qu'une potentielle paralysie du
gouvernement, si aucun accord
n'est trouvé au Congrès sur le
budget, «ont créé des risques et
de la prudence pour nos clients
qui ont renoncé à leurs achats à
partir de ce mois-ci». 

Salima K. 

Etats-Unis

Nouveau ralentissement de l'activité
dans les services en octobre

L e taux de chômage au
Canada a augmenté de
0,2 point de pourcentage

le mois dernier pour atteindre 
5,7 %, soit la quatrième hausse
mensuelle au cours des six der-
niers mois, a annoncé vendredi
Statistique Canada.

Depuis avril, le taux a grimpé
d'un total de 0,7 point de pour-
centage après s'être maintenu à
un faible niveau, frôlant un
record, entre décembre 2022 et
avril 2023. En octobre, un total
de 18 000 nouveaux emplois ont

été créés dans le pays, selon 
l'agence fédérale, un nombre
insuffisant pour suivre le rythme
de la croissance démogra-
phique (+85 000) et en-deçà
des 25 000 prédits par les ana-
lystes. 

Le nombre de travailleurs a
augmenté dans les secteurs de
la construction (+23 000), de
l'information, de la culture et des
loisirs (+21 000), mais ces gains
ont été contrebalancés par des
pertes d'emploi dans le commer-
ce de détail (-22 000) et dans le

secteur manufacturier (-19 000).
Statistique Canada a indiqué
que parmi les chômeurs du mois
de septembre, près des deux
tiers étaient toujours à la
recherche d'un travail en
octobre, soit une proportion
supérieure à celle enregistrée
l'année dernière.  «Les cher-
cheurs d'emploi éprouvent
davantage de difficultés à se
trouver du travail qu'il y a un an»,
a précisé l'agence fédérale, dans
un communiqué.

Toujours en octobre, un

Canadien sur trois vivait dans un
ménage ayant des difficultés
financières en raison de la haus-
se du coût de la vie, en dépit
d'un léger recul de l'inflation, qui
s'est établi en septembre à 3,9 %
après avoir atteint un sommet à
8,1 % en juin 2022. 

Les personnes ayant des dif-
ficultés financières ont surtout
été recensées dans le sud de la
province de l'Ontario, un secteur
industriel où vit le tiers de la
population provinciale. 

N. T.

Canada

Le taux de chômage atteint 5,7 % en octobre
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Métaux précieux
L'or a brièvement

franchi la barre de
2 000 dollars l'once
L'OR A TERMINÉ la semaine
en très légère baisse, mais en
continuant de se rapprocher
de la barre des 2 000 dollars
l'once, qu'il a de nouveau
brièvement franchie vendredi.
Dans la foulée de la
publication de chiffres sur
l'emploi américain 
en-deçà des attentes, qui ont
fait s'effondrer le dollar, le
métal jaune a atteint 2 004,10
dollars l'once avant de
redescendre – son plus haut
sur la semaine restant mardi-
à 2 007,95 dollars. «Le rapport
sur l'emploi a donné un grand
coup de pouce à l'or, car les
investisseurs y ont vu une
preuve supplémentaire qu'une
nouvelle hausse des taux ne
serait pas nécessaire pour la
Réserve fédérale américaine
(Fed)», selon des analystes du
marché aurifère. En
conséquence, le dollar a
chuté, renforçant l'attrait
comparatif de l'or, également
considéré comme une valeur
refuge. La demande mondiale
d'or a encore baissé au
troisième trimestre d'après le
rapport trimestriel du Conseil
mondial de l'or (CMO) publié
mardi. L'environnement de
taux élevés des principales
banques centrales, la force du
dollar américain qui diminue
le pouvoir d'achat des
acquéreurs et l'inflation
persistante ont en effet
découragé les investisseurs,
professionnels comme
particuliers.

Agences 
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Par Abla Selles

La culture arabe vient de
perdre «un symbole de la
créativité et de la

recherche académique au servi-
ce de la langue arabe», ont-ils
estimé.

A ce propos, le Haut Conseil
de la langue arabe (HCLA) a
souligné, dans un message de
condoléances, que «Mortad a
été le premier président du HCLA
et un éminent linguiste du monde
arabe. Il avait à son actif plus de
60 livres, encyclopédies et dic-
tionnaires, ainsi que de nom-
breuses études scientifiques
publiées dans des revues de
recherche internationales en dif-
férentes langues, notamment
l'arabe, le français et l'anglais».

«Le défunt, qui a appris le
Coran par cœur dès son plus
jeune âge, maîtrisait brillamment
les langues étrangères. Il a éga-
lement poursuivi des études
supérieures aux universités algé-
riennes jusqu'à l'obtention du
doctorat... Il a été honoré dans
de nombreux pays du monde, en
reconnaissance de sa précieuse
contribution dans le domaine de
la linguistique générale et appli-
quée, saluée par des chercheurs
et des scientifiques arabes et
occidentaux», ajoute le HCLA.

De son côté, le linguiste algé-
rien Mohamed Safi El
Mostaghanemi, secrétaire géné-

ral de l'Académie de la langue
arabe à Sharjah (Emirats arabes
unis), a exprimé sa profonde
affliction suite au décès de
Abdelmalek Mortad, le qualifiant
d'«expérience unique dans la lit-
térature arabe moderne et
contemporaine», précisant que
le défunt «a écrit plus de 80 livres
en arabe, enrichissant la biblio-
thèque de la littérature arabo-
musulmane (...), tout en étant un
critique pertinent de poésie, por-
tant l'étendard de la langue arabe
pendant plus de 60 ans».

Aussi, de nombreuses organi-
sations et associations, dont le
Conseil supérieur de la jeunesse
(CSJ), l'Association algérienne
d'études philosophiques, ainsi
que l'Association des oulémas
musulmans algériens, ont regret-
té la disparition de Mortad, le
qualifiant de «grand linguiste, cri-
tique, écrivain».

Au plan arabe, le président du
Centre de la langue arabe d'Abu
Dhabi aux Emirats arabes unis,
Ali bin Tamim, a affirmé qu'«avec
la mort de l'éminent professeur
Abdelmalek Mortad, la commu-
nauté académique et la scène
culturelle arabes ont perdu un
des symboles qui ont consenti
des efforts sincères en matière
d'enseignement universitaire, en
formant notamment des cher-
cheurs dans les domaines des
études critiques, des techniques
narratives et de la théorie du

roman, ainsi que dans des activi-
tés culturelles visant à améliorer
le goût artistique de la société et
à renforcer ses connaissances».

Pour sa part, le président de
l'Union des écrivains des
Emirats, Sultan Al-Ameemi, a
rendu hommage au défunt, le
considérant comme un des plus
grands critiques littéraires du
monde arabe depuis plus de 6
décennies, ayant enrichi la
bibliothèque arabe de travaux
critiques, d'études linguistiques
et d'œuvres créatives d'une gran-
de importance. Il a également
été membre du jury du concours
Prince des poètes depuis ses
débuts jusqu'à sa 9e saison, et a

reçu de nombreuses distinctions
au cours de sa vie, dont la der-
nière a été le Prix Sultan Al-
Owais.

Le président de la
République présente

ses condoléances
Le président de la

République, Abdelmadjid
Tebboune a présenté, vendredi,
ses condoléances les plus attris-
tées suite au décès de l'académi-
cien et critique littéraire,
Abdelmalek Mortad, à l'âge de
88 ans.

«En ce vendredi béni, le Tout-
Puissant a voulu rappeler auprès

de Lui le défunt Dr Abdelmalek
Mortad, une des figures de proue
de la langue arabe en Algérie et
un éducateur qui a marqué plu-
sieurs générations. Un grand
homme s'en va, laissant derrière
lui un précieux héritage», lit-on
dans le message de condo-
léances du président de la
République.

«En cette douloureuse cir-
constance, je présente mes sin-
cères condoléances à la famille
et aux proches du défunt, priant
Dieu Tout-Puissant de leur accor-
der patience et réconfort. A Dieu
nous appartenons et à Lui nous
retournons», ajoute le Président
Tebboune. A. S.

Décès de Abdelmalek Mortad
 Des linguistes, écrivains et organismes linguistiques algériens et arabes ont exprimé leur profond chagrin suite au
décès de l'académicien et critique littéraire, Abdelmalek Mortad, décédé vendredi à l'âge de 88 ans, qualifiant sa

mort de «grande perte» dans le domaine de la littérature et de la langue arabes dans le monde arabe.

U ne conférence sur la
«Problématique de la traduction» a
été animée vendredi, au 26e Salon

international du livre d'Alger (Sila), par des
universitaires, éditeurs et traducteurs qui
ont évoqué, au-delà des difficultés qui
l'entravent, l'ouverture vers l'autre qu'elle
procure.

A un jour avant la clôture du 26e Sila,
ouvert le 26 octobre dernier, la
«Problématique de la traduction» a été
traitée par les universitaires Abderrezak
Abid et Belkacem Aissani, les poètes et
traducteurs Mohamed Boutaghane et
Brahim Tazaghart (également éditeur).

La traduction en Algérie est un peu le
«parent pauvre de la production littéraire
en général», a estimé l'ex-Professeur à
l'Université Alger II, Abderrezak Abid, rap-
pelant la grande utilité et «le besoin accru

à une telle discipline qui s'ouvre sur les
langues et les cultures des autres».

Abderrezak Abid a déploré ensuite le
manque de financement des opérations
de traduction, expliquant que celle-ci est
pratiquée de manière individuelle, alors
qu'elle permet des échanges entre les
langues.

Autour de la sémantique des mots et
des situations, Belkacem Aissani a expli-
qué différents aspects que contient une
traduction, notamment ceux matériels et
physiques sur lesquels langue d'origine et
langue de traduction s'entendent, tels
qu'un homme, une femme, une maison,
entre autres, pour aborder ensuite le
deuxième aspect où les éléments à tradui-
re relèvent de concepts et donc non
visibles et palpables, tels le courage, la
jalousie et autres.  Evoquant d'entrée le

«grand projet de la traduction», le poète
traducteur et éditeur, Brahim Tazaghart, a
posé la problématique de l'utilité de la tra-
duction si celle-ci souffre de l'absence
d'audience. Pourquoi donc, traduire et
pour qui ? s'est-il demandé.

L'éditeur n'a pas manqué d'évoquer
l'existence de grandes compétences algé-
riennes qui ont traduit vers le tamazight
de grandes œuvres dans le domaine du 4e

art, à l'instar de Mohand Ouyahia (Mohia
1950-2004) qui a traduit de grands drama-
turges qui ont atteint l'universalité, comme
Samuel Beckett, Bertold Brecht et
Molière.

«Le traducteur est mis devant des défis
personnels extrêmes, car il doit rendre un
nouveau texte tout en produisant le même
sens», a estimé, pour sa part, Mohamed
Boutaghane, qui a rappelé le préalable

d'avoir une grande connaissance de la
langue d'origine et éviter de se laisser
influencer par le discours de la langue
vers laquelle on traduit.

Unanimes pour dire que la langue était
un facteur d'unification, les intervenants
ont réitéré la nécessité de bien connaître
l'auteur du texte d'origine et son environ-
nement, ainsi que le contexte socio-histo-
rique du texte à traduire, la question des
droits d'auteur pour les traducteurs et l'ab-
sence d'un marché pour la traduction.

Le 26e Sila a réuni des exposants, des
écrivains et des intellectuels de 61 pays,
qui ont mis en lumière, depuis le 26
octobre dernier sous le slogan «L'Afrique
écrit l'avenir», les acquis historiques et cul-
turels de ce grand continent, berceau de
l'humanité et invité d'honneur de cette édi-
tion.M. K.

Salon international du livre d'Alger

Les entraves de la traduction évoquées

H ayao Miyazaki est (très)
loin d'avoir dit son der-
nier mot. Dix ans après la

sortie au cinéma de son petit
dernier (Le vent se lève), le
maître de l'animation japonaise
sort de sa retraite avec l'arrivée
d'un nouveau film éblouissant :
«Le garçon et le héron». Sur
place, l'adolescent encore
endeuillé fait la rencontre de sa

belle-mère enceinte, d'une flo-
pée de vieilles dames très
mignonnes, mais surtout d'un
bien mystérieux héron cendré.
L'animal, un brin inquiétant au
début, s'avère être moins mena-
çant que prévu. Il va entraîner
notre héros dans une folle aven-
ture et le guider au fil des décou-
vertes.«Cette histoire est la quin-
tessence de l'univers d'Hayao

Miyazaki», explique à Télérama
Takeshi Honda, second du
cinéaste de 82 ans. «C'est une
combinaison de toutes ses
œuvres», précise-t-il. Il y est
question de deuil et d'apprentis-
sage de la vie face au monde qui
nous entoure, le tout alimenté
par un discours pacifiste.

Pour mieux déchiffrer Le gar-
çon et le héron, un livre dont le

réalisateur dit s'être inspiré pour
écrire le film peut nous aider : «Et
vous, comment vivrez-vous ?» de
Genzaburô Yoshino. Un roman
qui, dans le film, atterrit entre les
mains du héros, accompagné
d'un mot de sa mère adressé à
son père «Pour élever Mahito».
Ces mots n'ont rien d'anodin. Le
livre a été publié en 1937, en
pleine militarisation du Japon et

montée du nazisme en Europe. Il
suit les réflexions de «Coper»,
surnom donné à un jeune collé-
gien tokyoïte rempli de questions
sur sa vie familiale, son rapport à
la nature ou au travail, ainsi qu'à
ses camarades de classe issus
de milieux sociaux différents.
Dans l'ouvrage, il est accompa-
gné par son oncle, là où Mahito
est aidé du héron. R. I.

«Le garçon et le héron» de Miyazaki

Le film inspiré d'un livre japonais

«Une grande perte» pour la littérature et la langue arabes
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Par Rosa C.

Le 7 octobre, le Hamas
attaque Israël et entraîne la
réaction immédiate de l’ar-

mée israélienne sur la Bande de
Ghaza. Les regards de la com-
munauté internationale se tour-
nent alors vers le Moyen-Orient.
De ce fait, la guerre en Ukraine,
en cours depuis février 2022 est
reléguée au second plan. Le
conflit n’a pas cessé pour autant.
Si l’Ukraine a lancé au début du
mois de juin une contre-offensive
d’ampleur, celle-ci n’a abouti
qu’à des gains très limités.
Depuis plusieurs semaines, c’est
l’armée russe qui est repassée à
l’offensive autour de la place-
forte d’Avdiïvka dans l’Est et près
de la ville de Koupiansk, dans le
Nord-Est, là encore sans réaliser
de gains significatifs. Ces offen-
sives de part et d’autre ont mené
à de lourdes pertes en hommes
et matériel, que Kiev comme
Moscou se refusent à chiffrer.
«Sur les 100 000 km2 que la
contre-offensive ukrainienne sou-
haitait conquérir, elle en a
conquis moins de 300, pour un
nombre de victimes important et
pour une hécatombe de matériel
terrestre», résume le général
Vincent Desportes, co-auteur de

«Visez le sommet. Pour réussir,
devenez stratège», paru en 2022
aux éditions Denoël. «On est
exactement dans la situation de
la France en 1915, poursuit-il. En
1915, on a fini la guerre de mou-
vement et on va rester jusqu’à
début 1918 sur des guerres de
position avec cette fois-ci pas
200, mais 2 200 morts par jour».
Le général Vincent Desportes
estime que la situation n’évolue-
ra pas avant la fin de l’hiver, en
avril, mais «il est très fort pro-
bable qu’elle ne change pas non
plus à ce moment-là». De son
côté, le général et consultant
politique François Chauvancy
reconnaît qu’«avec le conflit en
cours au Moyen-Orient, on a un
centre d’intérêt différent». Cela
concerne différents aspects du
conflit et notamment les pro-
messes de livraisons d’armes de
la part des pays occidentaux à
l’Ukraine. «On le voit avec le vote
du projet de budget américain
actuellement en discussion,
explique-t-il. Les Républicains ne
veulent pas donner autant à
l’Ukraine si Israël ne reçoit pas
plus». En effet, les États-Unis
sont le fournisseur le plus impor-
tant d’aide militaire à l’Ukraine.
Depuis l’invasion russe, le pays a
engagé des dizaines de milliards

de dollars. Le 31 octobre, le chef
de la diplomatie américaine
Antony Blinken affirme devant
une commission au Sénat que
Vladimir Poutine «cherche vrai-
ment à tirer profit de l’attaque du
Hamas contre Israël dans l’espoir
qu’elle nous distraira (...) et qu’el-
le amènera les États-Unis à retirer
leurs ressources». Pendant la
même audition, consacrée à l’ai-
de à l’Ukraine et à Israël, le
secrétaire américain à la
Défense, Lloyd Austin, déclare
que Vladimir Poutine réussirait
sa tentative de conquérir le terri-
toire ukrainien par la force si les
États-Unis cessent de soutenir
Kiev. «Je peux vous garantir que
sans notre soutien, Poutine sera
victorieux», dit-il. «Si on leur
coupe l’herbe sous le pied main-
tenant, Poutine n’en deviendra
que plus fort et il réussira à faire
ce qu’il veut : prendre posses-
sion du territoire souverain de
son voisin», ajoute-t-il. Par
ailleurs, le général Vincent
Desportes énumère plusieurs
raisons qui ont mené à l’échec
de la contre-offensive ukrainien-
ne. Tout d’abord, «avant le
déclenchement de cette attaque,
c’est-à-dire en avril ou mai 2023,
le président Zelensky avait dit
que sans aide de l’aviation, la
contre-offensive n’aurait pas pu
être lancée». Cependant, deux
mois plus tard, la contre-offensi-
ve est lancée sans l’appui aérien
nécessaire. Ensuite, il considère
que «fiers de leur courage et de
leur défense, les Ukrainiens se
sont dit qu’ils allaient balayer les
Russes», sauf que cela ne s’est
pas passé comme cela compte

tenu des réalités matérielles.
Cela renvoie à l’état d’esprit
russe au début de leur offensive,
qui se disaient que la guerre
allait être finie en quelques jours.
«L’autre vérité, c’est que les
Russes ont extraordinairement
durci leurs lignes de défense et
que pour les passer, il était illu-
soire de le faire avec les forces
qui avaient été rassemblées»,
poursuit le général. «On a pensé
que l’armement qui arrivait vien-
drait en complément de l’arme-
ment ukrainien et qu’il constitue-
rait une masse de manœuvre suf-
fisante, rappelle Vincent
Desportes. Cependant, ça n’arri-
vait pas en complément mais en
remplacement et la masse de

manœuvre n’a jamais été optima-
le». Le constat à propos de l’enli-
sement de la situation sur le
front, le commandant en chef de
l’armée ukrainienne l’a partagé
au grand public. Pour la premiè-
re fois, le général Zaloujny s’est
exprimé à propos de la contre-
offensive ukrainienne lancée au
début du mois de juin. Dans une
interview pour le magazine bri-
tannique «The Economist», il esti-
me que les deux armées se diri-
gent vers une impasse. Selon lui,
«la guerre passe maintenant à
une nouvelle étape, et devient
une guerre de positions». 

R. C.

Guerre en Ukraine 

La situation s’enlise sur le front 
Depuis l'offensive menée par le Hamas sur Israël et sa riposte, le conflit entre l'Ukraine et la Russie a été éclipsé.

Pourtant, la bataille se poursuit sur ce front. Une guerre de position se met en place.

Les récentes déclarations de Séoul à l’endroit de ses voisins
nord-coréens ne vont pas exactement dans le sens d’une
prochaine réconciliation entre les deux pays. En effet, la

Corée du Sud a affirmé, il y a quelques jours, que l’économie de
Pyongyang était malade, ce qui expliquait les clôtures de plu-
sieurs de ses ambassades. Ce à quoi, la Corée du Nord a immé-
diatement répondu en affirmant que ces retraits diplomatiques
ne sont que de simples «affaires régulières». Au cours de la
semaine passée, la Corée du Nord a en effet fermé ses ambas-
sades en Ouganda et Angola et mis un terme à ses missions
diplomatiques à Hong Kong et en Espagne, d’après les médias
officiels nord-coréens et les autorités locales. Selon Séoul, ce
recul offre «un aperçu de la situation économique désespérée de
la Corée du Nord, qui a même des difficultés à maintenir un mini-
mum de relations diplomatiques avec des alliés traditionnels». Un
porte-parole anonyme du ministère nord-coréen des Affaires
étrangères a cependant répondu que ces changements n’étaient
que des «affaires régulières (...) pour promouvoir (les) intérêts
nationaux dans les relations extérieures», selon des messages
postés sur le site du ministère vendredi. «En accord avec les chan-
gements dans l’environnement international et l’état de la politique
extérieure de l’État, soit nous fermons, soit nous ouvrons des mis-
sions diplomatiques dans d’autres pays», a indiqué ce représen-
tant, sans préciser quelles ambassades étaient concernées.
«Nous avons déjà mis en œuvre de telles mesures plusieurs fois
par le passé», a-t-il dit. Pyongyang entretient des relations diplo-
matiques avec plus de 150 pays selon Séoul, mais le nombre de
ses missions à l’étranger n’a cessé de se réduire depuis les
années 1990. Des experts affirment que la dernière fois que la
Corée du Nord a opéré un tel retrait diplomatique, elle était frap-
pée par une vague de famine qui a fait plusieurs centaines de mil-
liers de morts, voire des millions d’après certaines estimations, au
milieu et à la fin des années 1990. Toutefois, même si les affirma-
tions de Séoul s’avéraient être vraies, elles augmentent l’animosi-
té de Pyongyang vis-à-vis de ses voisins du sud, les nord-coréens
étant particulièrement susceptibles concernant l’état de leurs
finances et de la façon dont leur peuple vit et survit. Ces déclara-
tions des Sud-Coréens démontrent surtout que Séoul ne marche
plus sur des œufs comme elle l’a fait pendant quelques années
lorsqu’une perspective de paix avec Pyongyang était palpable,
grâce aux efforts inédits de Donald Trump dans ce dossier sen-
sible. 

F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Clôtures
Commentaire 

Le bilan de la tempête Ciaran
en Europe s’est alourdi ven-

dredi à 16 morts, dont six en
Italie, particulièrement touchée
par les intempéries, qui ont aussi
provoqué d’importantes pertur-
bations dans les transports sur
l’ouest du continent. Après avoir
frappé le littoral atlantique, la
tempête s’est décalée vers l’est,
faisant six morts en Toscane
(centre-nord de l’Italie) où elle a
provoqué des précipitations
records, et transformé en
quelques heures les rues de
nombreux villages en torrents
d’eau et de boue, selon les auto-
rités locales. «Ce qui s’est passé
cette nuit en Toscane a un nom :
changement climatique», a esti-
mé le gouverneur de la Toscane,
Eugenio Giani. Le gouvernement
a décrété «l’état d’urgence» en
faveur de cette région, afin de
déployer des moyens financiers
et matériels exceptionnels pour
répondre à la crise.

Une première aide de l’État
de cinq millions d’euros a été
approuvée en Conseil des
ministres, a annoncé la cheffe de
l’exécutif, Giorgia Meloni. A
Montemurlo, les habitants ont
commencé à vider maisons,
caves et garages envahis par les

eaux fangeuses, jetant sur la
chaussée des meubles et de 
l’électroménager couverts de
boue, selon un photographe tra-
vaillant pour l’AFP. Dans la plai-
ne, champs, fermes et usines
sont coupés du monde, cernés
par les eaux. Les professionnels
s’inquiètent des conséquences
de ces inondations pour le
domaine viticole, alors que les
vendanges ne sont pas termi-
nées. A Florence, «la situation
est critique», avait prévenu dans
la nuit de jeudi à vendredi le
maire Dario Nardella sur X. Le
fleuve Arno qui traverse la capi-
tale toscane a connu son pic de
crue vendredi à la mi-journée. La
tempête a également touché la
Vénétie (nord-est) où deux per-
sonnes sont portées disparues,
selon les médias locaux. Et le
Po, le plus grande fleuve italien,
dans le nord, a vu sa cote aug-
menter d’un mètre en 24 heures,
frôlant son seuil critique. Des
chutes d’arbres causées par les
violentes rafales de vent sont à
l’origine de plusieurs accidents
mortels : deux victimes en
Belgique – dont un enfant ukrai-
nien qui jouait dehors à Gand –
deux en France, une en plein
centre de Madrid, une en

Allemagne et un septième aux
Pays-Bas. Au Portugal, c’est la
forte houle provoquée par
Ciaran sur l’Océan atlantique qui
a provoqué la mort de trois per-
sonnes dans le naufrage d’un
voilier battant pavillon danois qui
s’est échoué sur une plage du
centre du pays. La tempête a for-
tement perturbé le trafic ferroviai-
re en Belgique, notamment en
Flandre. Le trafic maritime a  été
interrompu la journée de jeudi
dans la zone portuaire d’Anvers.
L’aéroport de Bruxelles a connu
de nombreux retards.

En France, les deux per-
sonnes décédées sont un sep-
tuagénaire qui a fait une chute
au Havre (nord-ouest) et un
chauffeur routier tué dans le
nord du pays par la chute d’un
arbre sur son poids lourd.
Quelque 325 000 foyers étaient
toujours privés d’électricité en
France vendredi soir, a indiqué le
gestionnaire public du réseau de
distribution d’électricité, Enedis.
En Angleterre, tous les vols ont
été annulés dans les aéroports
de Jersey, Guernesey et Aurigny.
Aux Pays-Bas, les championnats
néerlandais de cyclisme contre
le vent ont d’ailleurs été annulés
à cause... du vent. 

Au moins 16 morts, l'Italie durement frappée
La tempête Ciaran frappe l'Europe 
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Eliminatoires du Mondial 2026/Algérie-Somalie   

La FAF a tout ficelé

Par Mahfoud M.  

«A
près un débat et
des échanges
entre les pré-
sents, toutes les

mesures nécessaires ont été
prises pour mettre les conditions
idéales concourant à la réussite
de cette première sortie des
Verts dans le cadre de sa cam-
pagne des éliminatoires du
Mondial 2026, mais également
pour assurer le confort de la
délégation somalienne et des
supporters», a précisé la même
source.

Outre la Somalie, l'Algérie
évoluera également aux côtés de
la Guinée, de l'Ouganda, du
Botswana et du Mozambique. Le
premier à l'issue des dix journées

se qualifiera pour la phase finale
prévue aux Etats-Unis, au
Canada et au Mexique.

Pour aborder les aspects
organisationnels de ce match,
une réunion de préparation s'est
tenue donc tout récemment au
siège de l'instance fédérale à
Dely Brahim, «sur demande de la
FAF, en présence de tous les
intervenants concernés par l'or-
ganisation de cette rencontre, à
savoir les services de la
Gendarmerie nationale, de la
Direction générale de la Sûreté
nationale et de la Protection civi-
le, les représentants du ministère
de la Jeunesse et des Sports, de
l'Office du complexe olympique
(OCO) Mohamed-Boudiaf et
d'autres services», a souligné la
FAF.

«Lors de ce tour de table,
Halim Djendoubi, secrétaire
général adjoint de la fédération, a
fait une présentation sur le dispo-
sitif organisationnel et le règle-
ment de la compétition prélimi-
naire de la Coupe du monde
2026», lit-on dans le communi-
qué de la Fédération.

Les «Verts» vont effectuer
ainsi leur retour au stade Nelson-
Mandela de Baraki, sachant que
ce dernier n'a abrité qu'un seul
match de l'équipe nationale
depuis son inauguration, le 23
mars dernier face au Niger (2-1),
dans le cadre de la 3e journée
des qualifications de la Coupe
d'Afrique des nations CAN-2023
(reportée à 2024) en Côte
d'Ivoire (13 janvier - 11 février).

M. M.

Toutes les mesures ont été prises par la Fédération algérienne de
football pour mettre les conditions idéales concourant à la réussite

du match Algérie-Somalie, prévu le jeudi 16 novembre au stade
Nelson-Mandela de Baraki (18h00), pour le compte de la 1re journée
(Gr.G) des qualifications de la Coupe du monde 2026, selon la FAF

qui s'exprimait à travers un communiqué rendu public.
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Dans une très belle affiche qui
a tenu toutes ses promesses
entre Al Gharafa et Al Arabi, les
coéquipiers de Yacine Brahimi
ont remporté cette rencontre sur
un score de 5-4. Les locaux ont
ouvert la marque dès la 4e minu-
te de jeu par un penalty bien exé-
cuté de Yacine Brahimi, mais cet
avantage a duré quelques ins-
tants seulement et Al Arabi a
réussi à égaliser par son atta-
quant Al Somah. Cinq minutes
après cette égalisation, Al
Gharafa a repris son avantage
grâce à un joli but du Tunisien
Sassi, puis marque un troisième
par Al Ganhi mais six minutes
après, Al Arabi réduit la marque
une nouvelle fois par Al Somah

avant d'égaliser par Msakni sur
penalty, score à la mi-temps 3-3.
La deuxième période était aussi
animée que la première et Al
Gharafa a marqué un quatrième
but par l'attaquant Bolli qui a pro-
fité d'une erreur du défenseur
algérien Wassim Keddari, mais à
la 83e minute, Al Somah inscrit un
magnifique coup franc pour éga-
liser à Al Arabi. Pendant que le
match allait se terminer sur un
score de 4-4, Al Gharafa a obte-
nu un coup franc à 35 mètres
des buts que Farid Boulaya a
décidé de tirer. Le meneur de jeu
international algérien frappe
directement et marque un
magnifique but pour offrir une
victoire précieuse à Al Gharafa.

Qatar 
Boulaya donne la victoire à Al Gharafa

La Ligue de football professionnel (LFP) a arrêté les dates des
rencontres des trois prochaines journées de la Ligue 1 Mobilis de
football (5e, 6e et 7e journées), ainsi que les dates de deux matchs
retard, a-t-elle indiqué vendredi dans un communiqué publié sur
son site officiel. Suspendu depuis le 18 octobre dernier, en solida-
rité avec le peuple palestinien victime d'agressions sionistes sau-
vages, le championnat reprendra ses droits avec les déroulement
de la 5e journée étalée sur deux jours : les vendredi 10 et  samedi
11 novembre.

La 6e journée de la compétition se jouera les vendredi 17
novembre et samedi 18 novembre, alors que la 7e journée est pro-
grammée une semaine plus tard (24-25 novembre), précise la
même source. Par ailleurs, l'instance dirigeante de la compétition a
fixé au mardi 14 novembre le déroulement des deux matchs de
mise à jour de la 3e journée : PAC-CRB au stade Omar-Benrabah de
Dar El-Beïda (15h00) et ESS-USMA au stade du 8-Mai-1945
(19h30). Enfin, la LFP souligne que «tous les matchs des catégories
séniors et réserves auront lieu à huis clos jusqu'à nouvel ordre».

Voici par ailleurs le programme de la 5e journée du 
championnat : 
Vendredi 10 novembre :
A Dar El-Beïda : Paradou AC - MC Oran       
15h30
A El-Oued : US Souf - CS Constantine                     15h30
A Sétif : ES Sétif - JS Kabylie                                  15h45
A Alger (5-juillet) : USM Alger - CR Belouizdad     17h00
Samedi 11 novembre :
A Béchar :  JS Saoura - MCE El-Bayadh                   
18h00
A Chlef : ASO Chlef - MC Alger                               17h00
A Magra : NC Magra - ES Ben Aknoun                     
15h00
A Khenchela : USM Khenchela - US Biskra              15h00

Programme des matchs de mise à jour de la 3e journée :
Mardi 14 novembre :
A Dar El-Beïda : Paradou AC - CR Belouizdad          15h00
A Sétif : ES Sétif - USM Alger                                    
19h30 

Ligue 1 Mobilis 
La LFP arrête les dates des trois 

prochaines journées

Les Verts effectueront leur retour
au stade Nelson-Mandela 

B anni à vie en Belgique
pour corruption, Paul Put
a réussi à trouver un nou-

veau point de chute en Afrique. Il
a été nommé nouveau sélection-
neur de l'Ouganda et va donc
diriger les Cranes face à l'Algérie
lors des éliminatoires de la
Coupe du monde. Le technicien

belge de 67 ans connaît bien le
continent africain, avec des expé-
riences en Gambie, au Burkina
Faso, au Kenya, en Guinée et au
Congo. «Donnez-moi du temps,
donnez-moi de la confiance et
vous verrez une autre équipe
nationale», a-t-il confié lors de sa
présentation à la presse. Pour

rappel, l'équipe nationale algé-
rienne va affronter son homo-
logue ougandaise le 10 juin 2024
pour le compte de la 4e journée
des éliminatoires à la Coupe du
monde 2026. Dans le groupe des
Verts, on retrouve également le
Botswana, la Guinée, le
Mozambique et la Somalie.

Ouganda 
Put, sélectionneur, affrontera de nouveau l'EN 

L e sélectionneur de l'équipe
mozambicaine de football,
Chiquinho Condé, a retenu

23 joueurs en prévision des deux
premières journées (Gr.G) des
qualifications de la Coupe du
monde 2026, respectivement
devant le Botswana (16
novembre) et l'Algérie (19
novembre). Lors de la première
journée, prévue le 16 novembre
(15h00), le Mozambique se
déplacera à Francistown pour

affronter le Botswana au stade
Obed-Itani -Chilume, avant d'ac-
cueillir l'Algérie le 19 novembre
(15h00) au stade national Do-
Zimpeto à  Maputo. Outre
l'Algérie, le Botswana et le
Mozambique, le groupe G com-
prend également la Guinée,
l'Ouganda et la Somalie. Seul le
premier à l'issue des dix journées
se qualifiera pour la phase finale
du Mondial 2026 prévue aux
USA, Canada et Mexique. Le

Mozambique reste sur une défai-
te en amical concédée en
octobre face au Nigeria (3-2), sui-
vie par un nul décroché en dépla-
cement devant l'Angola (1-1). Les
Mozambicains font partie de 24
nations qualifiées pour la Coupe
d'Afrique des nations CAN-2023
(reportée à 2024) en Côte d'Ivoire
(13 janvier - 11 février), où ils sont
logés dans le groupe B en com-
pagnie du Ghana, du Cap Vert et
de l'Egypte.

Mozambique 
Condé convoque 23 joueurs pour le Botswana et l'Algérie

Pensée
Une année que tu es parti déjà, une

année oui... Mais la douleur est encore
plus profonde et plus intense.  On se
rappelle de tout 

Tu a laissé un vide terrible, ta place
est irremplaçable, ton calme nous
manque, ta sagesse nous manque, ton
amour pour nous nous manque 

Nous tes enfants, on se rend compte,
malgré notre sagesse, que nous avons encore besoin de toi. Tu as
toujours eté patient avec nous, tu t’es toujours sacrifié pour nous.
Mais sache une chose : tu a laissé une famille solide, bien entou-
rée, qui te portera toujours dans son cœur et dans sa mémoire. 

Ta femme, tes enfants, les Dekkar et ta belle-famille, les Tafer,
grands et petits, et surtout El Hadja Baya,  garderont de toi l’ima-
ge d’un homme modeste, digne, sage, aimant, affectueux, un
homme qu’on  ne pourra jamais oublier. 

Repose en paix Adlene, on se retrouvera inchalah au paradis.
«Allah yerhmek». 
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Par Hamid M.

Il a expliqué que «la produc-
tion annuelle qui était de 
1 000 tonnes voire plus par

an, a baissé ces dernières
années jusqu’à atteindre les 600
tonnes/an», avant de souligner
que les conditions climatiques
et la crise sanitaire du Covid-19
sont les principales causes à
l’origine de cette baisse sensible
enregistrée même l’échelle
nationale. Interrogé sur les rai-
sons de la hausse des prix de la
sardine à Tizi Ouzou, le directeur
local de la pêche et des produc-
tions halieutiques, qui s’expri-
mait sur les ondes de la radio
locale, a reconnu la cherté de
ce produit considéré comme
«l’aliment du pauvre», soutenant
que «la hausse des prix des
pièces détachées du matériel de
la pêche et du carburant, en plus
de cette baisse sensible de la
production enregistrée ces der-
nières années, sont à l’origine».
Selon lui, les coûts de produc-
tion élevés se répercutent direc-
tement sur les prix de commer-
cialisation des produits de la
pêche, sans manquer de recon-
naître l’existence du phénomène
de la spéculation qui touche

tous les secteurs d’activités
commerciales. Abordant l’inves-
tissement dans l’aquaculture,
Debbou Chafi a fait état d’une
quinzaine de concessions des-
quelles seulement 8 sont tou-
jours en cours de validité, alors
que les 7 autres sont en cours
de procédure d’annulation après
épuisement des délais requis de
30 mois pour l’entrée en exploi-
tation. Pour le moment, seuls
deux porteurs de projets aqua-
coles ont entamé la production.
Il s’agit d’un producteur de dau-
rade, dont l’objectif est d’at-

teindre 600 tonnes par an, et
d’un deuxième spécialisé dans
la production de moules et
d’huîtres avec 50 tonnes de pro-
duction qui débutera la commer-
cialisation durant ce mois de
novembre. Un troisième projet
pourrait voir le jour en2024,
selon le même responsable qui
n’a pas manqué de souligner
que des difficultés liées à l’acqui-
sition des équipements néces-
saires à l’installation des fermes
aquacoles sont les principales
contraintes auxquelles les inves-
tisseurs sont confrontés. H. M.

Tizi Ouzou/ Pêche maritime

La production baisse 
de 1 000 à 600 tonnes par an
 La wilaya de Tizi Ouzou a enregistré une baisse sensible dans sa

production liée à la pêche et aux ressources halieutiques, passant de 
1 000 à 600 tonnes par an, a révélé, hier, le directeur local du secteur,

Debbou Chafi.

L’UNION nationale des opé-
rateurs de la pharmacie (Unop)
a salué l’initiative nationale de
lutte contre le cancer lancée par
le président de la République,
Abdelmadjid Tebboune, indique,
hier, un communiqué de cette
association. 

«L’Unop tient à saluer l’initiati-
ve nationale de lutte contre le
cancer qui vient d’être lancée
par le président de la République
et se félicite de cette initiative
heureuse», relève la même sour-
ce, soutenant qu’elle permettra
de coordonner les efforts des
acteurs concernés par la lutte
contre ce mal endémique des
sociétés modernes. En ce sens,
l’Unop a considéré «la mise en
place de programmes à réaliser
en matière de prévention et de
dépistage précoce de cette
maladie et de lutte contre les fac-
teurs de risque», comme étant
«la solution la plus viable et la
plus pertinente de lutte contre le
cancer». L’Unop a ajouté que
cette initiative relève d’une
démarche «à la hauteur d’une
priorité de la politique nationale
de santé publique». «Nous
sommes persuadés qu’il s’agit là
de la voie appropriée pour
apporter des réponses satisfai-
santes, rapides et opération-
nelles aux difficultés vécues par
les patients, ainsi qu’en ce qui
concerne une meilleure disponi-

bilité des médicaments antican-
céreux et de l’accessibilité des
thérapies les plus innovantes»,
ajoute le communiqué. L’Unop a
relevé, à ce propos, qu’«un
nombre important d’unités de
fabrication de produits d’oncolo-
gie sont déjà entrées en phase
de fabrication ou devraient l’être
au cours des prochains mois, ce
qui est de bon augure pour l’an-
née 2024 en termes d’approvi-
sionnement du marché et d’auto-
suffisance pour cette catégorie
de médicaments et produits
pharmaceutiques hautement
sensibles». 

Pour cette association, «le
plan d’action ambitieux qui est
porté par cette initiative, la mobi-
lisation envisagée de la commu-
nauté scientifique et universitaire
et les moyens humains et finan-
ciers mobilisés confèrent une
dimension nouvelle à la lutte anti-
cancer à court terme en Algérie». 

Pour rappel, le président de la
République a annoncé, jeudi
dernier, une initiative nationale
de lutte contre le cancer, dans le
cadre de son engagement à pro-
téger et à promouvoir la santé
des citoyens. Le suivi de la
concrétisation de cette initiative
et l’évaluation de ses résultats
seront assurés au niveau de la
Présidence de la République. 

Lyes F.

L'UNOP salue l'initiative nationale
lancée par le président de la République

Lutte contre le cancer

LES ÉLÉMENTS du groupe-
m e n t t e r r i t o r i a l d e l a
Gendarmerie nationale de M’sila
sont parvenus à saisir 4,5 kilo-
grammes de cocaïne et plus de
65 000 comprimés psychotropes
au cours de deux opérations dis-
tinctes, indique un communiqué
publié vendredi par ce corps
constitué. Le document précise
que la première opération a été
menée au niveau d’un barrage
routier, mis en place pour régle-
menter la circulation, où les gen-
darmes ont intercepté un véhicu-
le léger avec, à son bord, une
personne suspecte. 

Une fouille minutieuse a per-
mis la découverte de 4,5 kg de
cocaïne et plus de 48 000 com-
primés psychotropes, soigneu-
sement dissimulés à l’intérieur
de la voiture. 

De leur côté, les éléments de
la brigade de Gendarmerie
nationale de la commune
d’Ourlal, munis d’informations
faisant état de la tentative d’un
groupe d’individus de faire tran-
siter par la wilaya de Biskra des
stupéfiants en provenance d’une
région du sud du pays et desti-
nés à une wilaya du nord, ont
dressé un barrage sur la RN 3 et
intercepté un véhicule à bord
duquel 17 000 comprimés psy-

chotropes ont été découverts
cachés dans les emplacements
des airbags. Outre la saisie de
4,5 kg de cocaïne et de 65 800
comprimés psychotropes, au
total, les gendarmes ont procé-
dé à l’arrestation de cinq sus-
pects âgés de 30 à 44 ans, selon
le même communiqué qui préci-
se qu’un dossier pénal est en
cours d’élaboration en vue de
présenter ces individus devant
l’autorité judiciaire territoriale-
ment compétente. 

Yanis H.

Saisie de 4,5 kg de cocaïne et de plus
de 65 000 comprimés psychotropes

Biskra

Dix personnes ont trouvé la
mort et 441 autres ont été bles-
sées dans des accidents de la
circulation survenus ces der-
nières 48 heures à travers plu-
sieurs wilayas du pays, indique,
hier, un communiqué de la
Protection civile. Le bilan le plus
lourd a été enregistré dans la
wilaya d’Oran avec 2 personnes
décédées et 4 autres blessées,
suite au renversement d’un véhi-
cule dans un ravin, dans la com-
mune de Bousfer, précise la
même source. Par ailleurs, les

secours de la Protection civile
sont intervenus pour prodiguer
des soins de première urgence à
8 personnes incommodées par
le monoxyde de carbone éma-
nant d'un chauffe-bain à l'inté-
rieur d'un domicile, dans la com-
mune de Bougaâ (Sétif). Les uni-
tés de la Protection civile sont,
d'autre part, intervenues pour
l'extinction de 41 incendies du
couvert végétal, dont 19 de forêt,
à travers plusieurs wilayas.

T. B. 

10 morts et 441 blessés 
en 48 heures  

Accidents de la circulation

LA BRIGADE mobile de la poli-
ce judiciaire (BMPJ) de la commu-
ne de Kherrata a mis la main, au
début de la semaine dernière, sur
5,5 quintaux de tabac à chiquer
contrefait. «Le tabac était transpor-
té à bord d’un camion par un indi-
vidu âgé de 29 ans», indique la
cellule de communication de la
sûreté de wilaya. «L’auteur du
méfait voulait acheminer la mar-
chandise depuis la wilaya de Sétif
vers Alger via la wilaya de Béjaïa.
Mais c’était sans compter sur la
vigilance de la police qui a repéré
le camion sur la RN 09 reliant
Béjaïa à Sétif au quartier Tala
Oughanime, à hauteur de la locali-
té de Merouaha pour être ensuite
intercepté à l’entrée du tunnel de
la commune de Kherrata», précise
la même source, affirmant que le
conducteur a tenté de changer 
d’itinéraire. Et de souligner que «le
tabac était emballé dans 158 sacs,
cachés sous une quantité d’oi-
gnons». Une action en justice a été
engagée à l’encontre du contreve-
nant pour «possession et transport
de tabac contrefait, exercice d’une
activité commerciale sans inscrip-
tion au registre du commerce». Il a
été présenté devant le parquet.
Convoqué à une comparution

immédiate, il a été  condamné à 2
années de prison ferme assorties
d’une amende de 500 000,00 DA.
En outre, 92 kg de viande
blanche, abattue en dehors des
abattoirs légaux, ont également
été saisis par les éléments de la
police de la sécurité publique de
la sûreté de wilaya au courant de
la semaine dernière, à la cité pépi-
nière. La marchandise était trans-
portée à bord de deux véhicules
de marque Cherry et Clio. «La
marchandise ne portait pas la grif-
fe des services vétérinaires ni
aucune identification, et les
conducteurs n’étaient pas en pos-
session de certificats de contrôle
de santé de ces volatiles comme
c’est d’usage», a indiqué la cellule
de communication de la sûreté de
wilaya. Et d‘ajouter : «Après
contrôle, elle a été déclarée
impropre à la consommation et
détruite par la chaux au niveau de
la fourrière animalière de la com-
mune». Une action a été initiée en
justice à l’encontre des deux
contrevenants pour «transport et
commercialisation illégale de vian-
de impropre à la consommation
sans registre du commerce».  

Hocine Cherfa

Saisie de 5,5 quintaux de tabac à chiquer  
Kherrata/ Béjaïa


